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tances. Il co prendcl c efet que le r,art tor na pIlu
l'espoir de voir la sauction royale rcfusèe aui biu d'in

denttité. Mais en revach, il s'apperçoitL bien que
IAnglcterre vient de rccIitnaître ia' ses ministres no

Ire atitude à conduire nous-mêmes nos.propres afliires
Atuissi après avoir donné Igtïirjcs légers coups de grill'em

(pgjdoni dl'e.?expression) aux ministres Anglais, le Trans

cripI prend bravement son parti. Il cesse.de voir l'in

turut personnel des tories, pour neo plus voir que Pinté
rét général di pays. I L'Angleterre, ditil, ne imécon

nait puas Pl'importancee ie ses colonies, niais elle sait que
ce serait inutile pour elle de tetter dc les gouverc
qund elles ont acquis leur force virilc, comme le Ca
nada. Nous devrions nous souvenir de cela. Ce son

des vérités propres à fiire .iisparmtître bien des préjngés
.et à jeter de la lumière sur la vraire nature de nos hari
sons avec l'Angleterre. . pNous puvons recourir à clic

pour être protégs au dehors, iais nous devons conduire
noinmmes ns afaines itérieures. Plus cete vérité

sera coinniui le Mieux ce sera. Quelque iaUvais qui
soit le paientit ides portes pour le rebell on, nous peu
sous qu'il serait ieux de payer vingt Iois des pertes de
rebellionil que d'avoir ceque l'ait appelle par fortme unire
consdtution Ilre, dutaiiti e et restreinte chaqule fois
qu'uneI nesure otheuse à la minorité vient à lasser
Aucn gouvrenemnut coistittionnetl n saurait exister
avec île Pareilles conditions, et le despotismoe le plus
varlmit ct le atoins déguisé serait préférable."Le rans-

'cript finit Parîconsiller aux tories d'attendre; il ospérd
les voir bieutôt. atu pouvoir pîour rendre aux libéraux
tout le mal qu'ils font (!) aux tories.

11 v a commIle o'ni voit uit peu ld'amélioration dans
le lungnge du Transcript, nous l'e félicitons. Car cha-
que fois qu'il veut étre calme, on s'apCrçoit, com tac
dins cette occasion, qn'il revient aux grands prinipes

et qu'il se souvient (li proverbe bien conut: Pour cor-
riger, ne détruisez pas.'"

Résou1uiiozs qui doivent être proposées par l'H!.Ionorable 'If

LuFoîUaine dans un comié général, le 17 avril, Sâ9

Résolu.-Cominie l'îopinion de ce comité, qie la tenlure
seigneuriale dans le Bas-Can ula, estit sujet iPorre pu itu
doit il est du ldevoir( de la legislature provimciale de u occu-

per plus particuièreiteit epuis( que cette quetion a al-
tIré aUeoin publique à uni hait degré ; q'il irmiorte en

comeqenîce d'elïeutier, à une époqie aussi raîprohée q ue
:possible, la convesion( de cette tenture en une teure I i r,

en p tvgeantut réglaut équitablemnent tois les initerets nonî-
c.-nes -R&soîut,-Commue lmitoi de c d comité, lque

-ceite tconmutation le lenlire lie peut avoir lieu qu 'ai
riuoyen dn e intiimmte sl u ne enu fa-.ur dle tous r .x

dont les pustes &roits seront lésés en Peiecunt. -Riui,
-Que le- précédentes résolutioins soient référées à un coimi-
muité semi de nwmres, pour faire rapport
des divcrs moyen, suugres psqu'ic pour parvemr la cite
commutation, uinsi que de ses proîres opinions et observa-
tions,avec pouvoir d'enviyer quérir personiles, papiers et re-
coris, ei de faire ratpport de tem àautre; et ique MM.

- - et le mîoteîur comîîposnci
le dit cmbé.

CHRON i Q U E GENEllALE.

. Aneth iderniier, après an très-long et très-habile
Ascours de lapart de l1on. M. H incks et ceux de pIt-.

:ieurs autres honorables ie mbres. la Claunibi-c a adopté
la preilière résolution ait sujet dclu tarif.

. Lundi, sur moion cie. T. Cianit'eau, le bill Pour
permeottre aux danme.s d PTp(ita!-Gnral île Qi:bc

d'amnenter le capil Ide leurs propriétés tonei ères
:a été l uunc sccoiide fois. M. Chaveau a pri occasioni

d( quelgnes remiiarqlues de M. Ilouiltout de Nour6'lk Pour
donner aiu sjet.dles sSurs d( lI' Rôplital quelques r'ensei-

unemunts u'il a eun la boUté de uius comniuIuur. il
aplert par-là qulle les re en uts an u ls de ces bon ns

Sm urs icsont que cde £1260 ; les Sceurs sont an uom-
bre de 6;u elles Uexigetwque £16 tour penschruement.

IL e Dir. Nel son a pris cnilstc la parole, et, quoiqtue pro-
testanAt, ia fhit l'éloge des cmmnautés religieuuss, et
ad ressé que bues sévères, mais justes reluIches quel-
quies hon nora bles imInbres uni se seraient permis les

rélxionus incon venat uut isu jet d ma ttIOisoinus r'eliigien-
ses. L'Hon. M. B Ioui i suecéd à M. Nelson, et a
uussi parlé bvorablcment des counnHO,,uts religieses,

exprinit nnn moins ses rô'gnnnees à evot cdes sorn'
tmes 'trip étendue pour de seinbbles insitiutions. En-
fin :vI. Wilson (protestant), après avoir' reproculó- l .M
Boulton du. plr de choses ru' il ne coinait nullement-
a dt clu'il vuleruit ac plaisI- poUr la secoudo lecture

c cc bil(, perce q1u'il le croyait juse,ct 'ayant été té-
mom de la conduite si belle ties religieuses per.dant lc

ty'ph us le PI'u dernier, il .avait bien compruu,is que ces
boiies Sours tni traivaillenit pas pour s'enîrichirI mais

qu'elles it mun Ii plus bien leév.-De semblablas ré-
cIluantions du l part de tnubros protestu nts oint cer-
tainentiiPt l'él dge(les touiniiaités reiiises, ci iné-

Mc tems qu'elles honoreut ccx iqui les fout.

Mercredi soir, la Chamttbre s'est conîstitue ncii co-
iinté général sur les résoluition., suivantes que le comi-
té a adopt à l'unanimité, upr.c cdiongs et intéressants

.mo miYS 

§

"A M. inckpropoue qu'il soit rsolu, ommne élait P'opi..
Mieu de ce comité :- . Que de ulctiro teipîîs,les umoyens le

emnnu:micat iuionurapide et ic :Ie par les chlins le ferentre
les principaux ventres dpPpulatiou et le commuerce dle lu i
pays et ses paîries les pltus reculées, sonit tdevenus îîonu scu-

emt'iuu aianutlageulx, miais uteuire essenitinIs-à soni aance-
mem'n et a sa prîo.uperu iî.-q. Que, qluoiqui'il on soit à teli
garI dand~ es pays~ bieni étabbls, popuuleuix et nebelis, P'ei-

peénence: a fait vir que dan ts ls pu-s lnueautx et peu peu_
jds et dlans lesrquels les u'alutlaulx sont raires, lPassistalunee

cli gutivti iernmen est tnéesire iet cipeuu étreac avî'l e'2c
u'reie lotir la conistrueiou ude ligues deu tcemiui de fer ulîîune

<utue consideléî>e i et qute l-e meilleur moWyen d'ai'eor-
ducette.a'sist'ncue, ec <loti donnr aux compnies qu5 ji epi-

trt'lu'îennen la custrucion île chieins de l'er dI'unîe cetti-
nei laongueurii, aprits avo r' éiê incorporjuîues upar la législaitiur'e
et·puar conuséeqîuent?:avecAs<naaprobialom, I aviu nagi ui la gi.
rantnie ildu gontverinemiet, moyennaniluut îles couiluitiuis ut dICs
restruictions, coruunv ie , pont' les empriuts fis par nes

compuunics pouîur les mulre clu état de compulltcur leúr entre-
lrise.-3 Qu'il est ex1iéiienit d'crord'uer la giainio dle ceti
te puroinie po~ur les utêréti deLS-emprtuuuunt qui aeroit litis
lair tout e utnmitpipgmie nme'rorîec.~< our comnstr'uire un tC ligne

îl hct i le l'eu il'atu ut lois soixanrute-et-quinze .iites do
,., guet wsons Jescondlit ns iivantevi-Qtue 19 taux dle b i

s térôt garan ti n'excèdera passixîuer cent par année·-que
la : r o.tite snr laquelle l'intérêt sera ainsi garanti ne sera pa

i plus qo'iilérablé que celle quii aura été dépensée par l
l- compagie avant( qgc la gaintie sit doinée;et sera siflisan

te pour coinpléter sa otchemin convena bIenieài et à la salis
s facion es coinmisaairs des travauîx publics, jiôirvu tou
- jours, que celue garantie ne sera donnée à· auècune compa

- gnie avant que la moitié de la ligne entière du chirin .'ai
été complte-que le paiîinent dles intéris g prarts pa

- l glul ternement 1re la première charge sutrles péages et

profit de la comttag le, et qu'il ie sera dlciré atucu n divi-
r dende tant qu'il restaerau à pa-yer qutelqie partie dos dits inté

- rcts; que tut riqu'il restera à pauyer îquelutue partie du priuu
t ci pal dont les intérêts sota garius par le gotuverneineni, i

ute sera payé aux actionnaires aucun tividendeexcdan

-ix pour cent par année ;--que tout le surplus le profits
après ce dividende piavée, servira à former un fond d.aniatir

Gt asenenut polir le remu)Urs.iment le la de:te <'o .t'es iniérét,
seronit gtaia s commet snsi,--et qle la provinee aura l

c irunière lhypot h èqtue et priviège stu le chm-inin,' les uéogs
et les biens de la coimipagnie poir toute somme payée oui gi-
Srantie par le guvernement.-4. Que, moyennant I accomt-

hssement des conditions mentionnées dans les résolutioni
i précédentes, il est expédient que cetue garantie soit aceor

déce tels autres ternies et conditions que le gouveruieur en
coiseil jugera it(cessa ires, et dont sera convenue la compa-

gnie ; euu demandan: cette garantie, étant bien entendu qu'auu
n- idispoiittin que la législature pourrait faire par la suite
pour faire observer ces termes et cunditions, ou pour uaire
valoir 'lhy polueéuîcîc privihigiée de la province sur le chemin,
les péages et les biens de la compgnie, ou pour metre la
urovin-e à l'ahri d s pertes qui pourraienrt ré-ulter pour elle

de cette garantie. ne sera considéréc comne uite infra.tion
des îdroits del la compagnie.--. Que si le gouvernement île
sa umajesi emireprendI la contructionti du chemin de fer en-
ire Halifuax et Qutéhîee, comenic gran îrl louvrage national, les-
liné à relier eî'enmibe les différentes parties île empire
britaniriqc sur lui continîent le PlA térique du Nord, et fa-
ciliter Paidoption tPuni si-iteme étendu,, saluitaire et elTectif

.i'émuigraii nî ei île ctcolonisation, soit directiient ou par le
moyun'u d'uniet compaguic paIrticlière-il est jtuste que lu
Caraa fournisse Passirtance que ses moyeniis lui permónlent
de donner; et ,e trepreni e payer auanuellement, à mesti-
re u racri, one somme n'excéidant plas
vingt mcille livres sterliog, pour combler le déficit,( *il en
existe) que présenterait le reveutut du chemin de fer pour
le paeiment îes intérêts ue lu somme lépensée noiuur le coinus-
iruire, et placer à la diîlispeition tht ouuivernement impérial
tutes les terres noi roncédées rde la province située sur la
ligne diui chminde fer.jîusqi'à laIinimite de dix millesde chia-
que côté. iet le luisse fawse fort d'oblenir, payer e: mettre
à la disposition di goueirni t imrnpriail, tous les terrains
néècessaires dans la province pour la ligule idnt chemin ec fer
et pour les siations et des terumii convenable.

• M. Cl:mtveaiu, dans sa i31 corresponlaince at Ca-
nalien de Qnuhbec. dit : " Les jour aux, et particulière-
tment le Pilot.trouvent dégoûtuite la discussion qui a Ci
lieu sur cette question (le salaire des membres). Ih
n'ont peutt-étre pau. tort; mais le Pilot aurait meilleure
di. à fuire dii bunkarn in f'aveur des ministres etccut±

dépens de leurs partisans, si les premuicrs n'avaient pas
eux-mêmes vol iontre l :proposition de ,I. Lyàins."
Ce dernier proviso est incorrect. Lorsque la propositioni

dle M. Lyonîs a. été mise atim Vux tfvoix, M. Lyons avec 8 au-
tres n ibres se levèrenut en iltveur ; on e prit lias leurs
noms, et oi tic fit pas lever les opposants Qui lit à
M. Chai-eaiu que les ministres eussent voté di tout.sur
cette question ? Et Cailleirs, p]arcC qu'ils sont mnisti-es.
est ce qu'ils ont io s droit ui .Iunc îicleiiii te comiue rce
puresenutait s ?

• M. Chlristic, enu lparlanut du gouiverneenit Responl-
sile, disait ltudi dernier : C'est ui systèóime tout à.
fait préférable à celui qui existait prcé:l'mmitient bien

riu'il soit. siepîtible cde grandes am lioraions. C'est
toujours tut iaveiu.

• Le Pilot dit que. jusqi'anl Il coutrant exclusive-
ient. il a été iurouit dats tre parlement 250 bills

dotnt 22 dans le Conseil Législatif. De ces 250 Bills,
i à été ilitrodlit lar formte. 2 ont reçu la sanction roya-

le. 4-2 sont passés et ni'attendeit pluus (lue la sauctiotn'rie
la couiroine, 1.1 sont passés nti Conseil seul, 23 par'
i'Assemublée L gishtve seule. IS oit été perduis oui
retirés, 119 sont enori-e devant la Chambre.

. L.venir ainnohce à ses lecteurs que sur la questiop
dit salmi-c tes iembes lmu pleet, M. Cartier a pro-
losé que 10 cloitis Jissent aceoirlés pur jour, que fu.
i apoiicaiu et qur"/qoes autres proposaientt 15 cheliins, muas
que la majorité t. cicilé que ce serait 20 chneiis. L.
venir i'a pn la bonne foi de dire que c'est le ministère
et ion pas V1. Papitnen l qui proposait 15chelins ;c'est
ce que lAvenir appelle sas doute un tour de force, %Ile
ru-uîe. Pour notre plait, nous appelons cala un acte d'inî-
signe cIlona.itt. ,

fu. Logam. géoClogue provincial, a Ait à Lot-c Elgin
le rapport anttuaîl de se, explorations géologiques ; ce
mpport vient d'ètrc imprimé par otdre rde 'asseuldéc
Législatiîo. M. Logani a exploré cette année le rivage

se,tent-ional du(T La ,Huroi, où se trouve d'imiortantes
inines le cuivre.

. Hier. les binteaux ot- traversé uentro \lontréal et
Laupraric, et onît -nppîorté en cette ville dies boites d'o-
riîges et de citrons venant de Wh pitcuall pr St. Jeatn.

SLe five est: libre jn.sql1'à un pi.en ait dessouts de la;
ville dle Tr-oi.-iiviéres i oens tio puensonus pîas auveir cie
steamuiers die Qnîébec avanut la semauinte purohanine.

., uatimanlhe dernio, Mgr. IP'vèîîlîe dle MoIntréal a con-
féré i'ordre sacré d tu soius-dhia'onial ta M. E. Ther'rieni. TLe
iunîm juoii-, Muigu Gmilin cuonfermat à P A ssomiplin le mnêmue
îuîîl a L L .1. Préeuost, et I-ct consurte a M F. Rochuetc·.

• H-ieu,'a conecuseil léidtuif, Ph'Ion. Mi. M icKaCy a ircseniiîé
ses résoiuouns Iliu lai dissolution dlu coniseil, etc., Après
dluiîlues dI ébaut~aans imtporetanlc' elles cuit été ntégativées,.
M. MVcKay volaant seut l dans l',tlirmnative.

.Il a été deidi é, huier soir, sur miotion udc P'hon. M. Bahl-.
wmii, qîu'à tI-cicr' lui utmdi,la chtambrle sièciguirnit le nuotu a 10
hteures,.pqu expîéîhir les ali're's IC. roeuuue ciii, tie seraient
pas" alulosées.

Lat chamibre. a reçu (hiierì le r'aîî>or't îles rèsolutions ru
sicjet le la garantioie à accdru aux chuemuits tde fîr, eu 'lion.,
ïNl. inek'ls a alors introdJuit cii bill1 bas-'o sur ces résoui-
tions. '

.* Le blîll îontr abolir em l'uuisoiuiînoon pour detto a
été lu hier soi.r poutr la ecdondce foi.

à LeîkttdW I'Iam-niltonditq tl; cii unt la prt ochiihd
saison, le Britannia le Dawn, le Commerce, l'Otawale

n Free TIrjder, le Comet et' P'/elnd uvoyagcrontentre Ha-
- miltonu et :\lontréa e sont touts des steanerqs i se-

- rout emyloyés au trausport des inareiandiuse et des
* produits.

-. La chambre d'asseiblée du NÇouiveau-Br3unîswick
t vient de passer unPill qtii fixe à £700 le slaire du
r juge'un chef età £G0 0 ceux dès juges puisnués. Y a-t-
t il a.s la monde une aitre crntbre d'assemiiilée qui

feraies 'écuiomics smblables C'est ce que nous ver-,
- ron.

Le ivew-Yorkc I- crald ui a les ,nouîvelles jiisqilal
moment dru steauier d'Eui e, dit-que le 23 mnar leilcîit

td'uie crise miunistêrielle courrait fortement à Londres.,

l e Pre at lien a dû s'etbarquer pour New-ork
sIle 'du cobrant.

a Aux derniéres dates, on.c kainit benauicoup g'il
uéc(alàt t tine insutrction ormidai>c à ladrid. Les.

trotpsgétaict saus les arme s.

s- V [,e nurnêro d'avril de la Version Anglaise dul Journal
. d'AgricultIre vient de .paraître et nousest purvenu. Il

contient un ganu nmbre d'articles ditormux, de cor-
espondances, d'eiti'aits îles neillcurs uu g etc.

Eunut titi-ut, ce jourunl mnélite de î!iuusui Plusls 'encouiruî-
gement de. tous: les agricl+tCuIrs et auîtres Iersonniues quîi
iintendent la lantgue anglaise.

La lettre dle Mgr. l'vêque d .ontréal sos es par --
venue irop lard pour le numéro de ce jour; nous la publie-
ron iiardi.

SNI.. A.,,î'otre let;re est reçue ;iuais allons y voir

(- Plusicuirs artiels cIe polémi ou et atirres sont
remis pour faire place aux nouvelles etrangères.

AUX I;s-rrUTEUT£us DU DisTRicT mxC MONT.R-Ir.
M\ssstemns,

.l est des circonstanlces ou le silence petitt re con-
sidéré comme unu acte de déloyatt, et coumproiettro
ceu:: qui par état doivent le ron1pre en temps opportutui.
Amsi dans les discussons actnelles qi surissent entre
des indivdus, tous voilés sous le miteau de 'ianonyme,
an sujet dihi.ll des écol". je dois élever la voix et
vous parler avec auunt de franchise que de cordiuulité.
Je me flatte que je serai coipris. J'ai lu aye pec ic

ate correspondance dans la Minerve, signée: Un institu-
leur dee-la rivière Cdamlyi puis une autre sur p./lvenir

* signée Unt Canadien. Je dois avouer que le style et les
pensées décèlent pjus daimour prpre que de mo-

desti an les atnterits de ces correspondances: corres
>ondanacsqi ne seraient >rîo>res qu'à déeser le ri-

dcuule et le mépris sur le corps cutier des instituteurs:
corespomiînunces qui,sous le manteau d e ianonymuean-
cent tis tos inuncux. assez peu mnérités, sur les cot-
mitussaires d'écoles ein général et plus particuliéremucnît
sur le surintendant de l'éducation dentt la vie entiére
s'identifie avec l camuse sacre qu'il soutient et par goit
et pur devoir : corresondances quni iej font qu'njopter
aux discorde sociales tot ou tard préjudliciables au bien
être géuénrlkt individuel du peuple dontl union fait né-
cessnireiier-. la fore..

Le Cauiain accuse le rappot du snintendant de fumes-
seté dans lo t son contenu. Or,cotumnt se nuit il que le
m mie urapp tfrit de l'e xpéience d sutntennlut dans

la imorehe pogrcssivce l'éducation. mat été neezine dis-
sicente appr.ivé dans toits ses paragraphes, a notte der-
eière usem sée semi-anuelle ? Qui alors a éie la
voix contre lt Osé dire que l es longs et ierrmniaultes
écrits et rappets de .iT. le sunncnu ont i et d'en dor-
mir et defairr croire que toui va bien.porc quei' on sait qe
c'est faux ?-Pas iiun.-Qi a osé lire Ille le bon peupl
restav it a, exjloter aec un nll duiication 1-Pas iun.-Qiui
a Osé ire qui at mit aux intîtteuirs une fui-née cIe
surintenr/ants,sous le prétexte, pas mèie spuóciciix, qIue
le surintenat,(je crois exprimuei-sa pensée qruoiuir'il la
rende très ul)aurait peit-êtrc trop ne licsogne ?-Pas tna.
Au cotraire;' tas les instituteurs présents ont été nna -
imiites à se pononcer surit Pépergie, capacité reccouunie,
l'accomlissemtIcs de-ors du surintendant.

Qui a ise dre ue les ommnissaires taint tots des
ignorants Aucui. Depuiis acto de 1829, que par
mon état je suis sous le cntrole de sYnieLs. visitcurs
on comnissaires d'école, je dois le dire, c'es t mii luiom-
mage à la vérité. à part quelques petits préjuirs de cir-
constances,quelques itrèts froissés, carwon nf il y a

de Phuomanie chez ouis les hommuies, la m ssc du coi-
missaires, depmuts due p us :e vingt uni a su meu rem-
ire justice -et si aujourd hm. je porte un titre ui
mu'e t littiorible, cecliii :i :mbre du burat de l'dud-
catiol chare dolit je mo'ae<ut terile tcut mon pouvoir
dans !'uitùrêt des istituentcs, c'est à la recommanution
des commissaires qui ont surveillé moné cole. Que
l'institutcuri reiplisse .ses delvoirs, et les comn issaires
les plus ignordnts coumpreidrnt fort i e. an progrès dire
élèves, la nucessite cie le rétribuer selon soi mtéórite.
Lu seule d iscussion y a roulé sur les exaticns que île-
vaient subir les uiîtres et iaîtresses dl'éeole sans ex-
ception aucune. Sur ce sujet, quatre ont élevé la voix
pour prouver inenmiventanieo d'exiger un examen de-
vant untit biurmn p u b l ie, d t-tiuides ersonnes ditu sexe ;
ce quii lesseMit tont à la fois et leur modesîie et le res-
poet d1 aux convcenanc1ssociales.
. Quels snt dac les dieux u trois institlteurs qui, sur
lie journau1x, se targuet ch'uine c'apacit toule da-
gi-jue et miiri:enit v'éritabtlemnt les titrm's assez peu iI-n.
cciirs dontt les honore S. det C.? S'ils veculenît lanice-rIde
itour"eaux écrits, cu'ms ti-os, et-itiques, tmaifestes, j'ignore
qucel tnum leur donnueri, qu'ils appiosenît loyalemuent lotits

nuonts ami bas die leurus corre'îsponudan icvs, et eut assumuenlt
la respîonsabuilité.' Alor's P'associt ieon rIes inust ituteut-s
dnt district l d ' Montr-al, les connailissanut,ls jumgera ! Tous
onu cupptuyicnt scu' les motcts «' inistituteurus du cdistiit cie
* Montróénf," je sîmis bieni aise d'uifnter 'le pulic q ue

imous nio nous soumîmes uaucumuiet liguêés dvec ceux dlii
cdistrit île Quiéhîc. dvits lours.résoitionis prt-senmtées à

la btl ãie. ~Siuo ci'ivaîill Ours it'a ppartiennientt. nas
Stuait-c associationt, je les dóLsavcocu conaunc inialiile' à

iusrunir'e la jcuun'esse, tout oui dlonntant ce pietit áiis auxt
conmis'ires d'écales < F'aitos lîtuhmipte istide île ces
.péudagoîgues eni-les cuil.uisimît nuî sou credix diiun tamu r
clatns cet'nucs lciilités oi' deïèonuuiissltiiés inîs/uuits
commtue lax belle et bonnme gruec, les icihirenit à becll c
nIe its ! ',

i\iessicu rs, î'nc ux co- on conutrlcT'r <ocIr pu
séc,cle cst libïre; ce que je dWsir oêc quecj'ai droit cd'exi.

lA RiAGE.
A Glasgo , le L3 .janvier; dóbert Stran Robert:6n.

r.. fils de Hu:i l lo)ertioin, Ecr., ei-devant deC 1 oir -
tré aIà Deniéselle Fnny Ann, la Ils joine des ule s
de feu Franóèis George Burridge, Eer., de -lid§de u,
Kent.

A Qq obec, le 9, Anne. égée de 90 ans et 3 mo fle. ai.
née de Thomias A inislic Youînrncier. a pré une aaIlie
de 6 mois qu'elle a avec la résignadoé d'une vraie.
chrétienne.

A lonréal, le 10 du eouiant, E-lonard Pancal de Sal ,
Dénéchaud, enfant die E. Dénéchaud écr., ag i d m . >

U NE Assembié Général does Membres (le la S
·t de Tempérance, tant nciens que nouvear a.

ra lien VEN D R E DI prohiain, le 13 A rl dcouran ,
du soir, dals la graln:le salle dii i\larelié BoiIeco'É a
de voter un d resse de remercimuents et üe ree o i.
c au Ivoend Père Cu ecv, et pou': le ficCitr des

résuitats île ses prédiiations. Plusi, rs M'. ui- tant
ÉdlIésistiius que laïques riendror 1t là .ql ic e an

oecasion,. 
u

,Moritréal, in avril, 1Š49.DAMIS ? ~ roi ýMST

ONt îÉî.~.~ ayST l ii~ a résidence, prés diCouvent dut

viîces aux rllu» i ie s

on o alu n lås-eront ende de a.

e6$

gei cornrne vot-e ésident c'est-qu'elle soit-j të hot
nête et veridique-!

Longueuil, 8 av l849
F. X. VALDE; P. A.. I D, M.

TOUT UN PEU.
,tNCENDE.---Mercredi soir, vers Il heures et. demi, le feïF

s'est déclare dans les noiuois à seies de MM. OsteIl et
Fnotner,.sur la rue Craig, pr's. di tniarché à foin. Les

flammes ont consumé ces ttiulin., ainsi que deux à troi
maisons en bn:s avec. one grande quantité de planchea et

autres bois.
.A c cHMPr.AiN -Le Steamer Wlitehall" est arrivu

a 7anît-hier matin à Si. Jean. L-navigation e:t ainsi i;=
bre sur iétît le lac.

· M. tariN. EU--M.Papinan tei-niine par une tiiade cli
faveur d'unc érc de libeté, d'églité, de frateriité qúi
ne nous laissera rien à eniier à nlos HEcREx vors«iás
M.Papineaî a bi!n m-avaise grràce à se plai.:die ditc'e:
gré de liberté dont on jouit Cin landa. Que M. Papi-

na lte ui regaru sur son passé et sontprésént, t
iu dl dise.si dans atucuin pays.mémc dansIes Etats-Uns-
il aui-dit dit et fait et trîn ce qul'il a-ditet

fait cl Canada? .4?A i de ta fleltoiî. mc dela Pati.

nULLTi N coMMEicIAL.--LeI grains de se-mene soI
en assez grande réquisition on ce district, vu que chat ui
veut semer plus que lan dernier. Cette noble ambit ca
des cultivateurs lu distriet Ie Québec les porte à fa. i e
des acliats considéralles dec grains. blé et pois qrm1i, .ltus

djt-n, sont à bas prix dans les districts .iIpérieurs -

1 o ,s apprenoiis que les céréales, en général, ont sotuf~ei-
di froid ait Nouvea-Brnsw ick, dans le district il

Gnspé et au Cap-Breton ; et que pàr suite les graitis d
seme.lnce sont fort recherchés, surtout ceux de boi n
qualitée.-Les prix des céréales, en Furope. sont sats
1. isa uts. Si Plon considèrec ils valent, le prix ordiuiim
re, on tie doit pas omettre qne les prix do tran.spo!rt

*sont (le beaucoup dimnmes deptus un an-ou deux-cY :
dire que les prix sout enI hausse. Le prochain paquelrt
va nos apporter des nouvelles encore plus iip îortîtitu
en ce sens. vu qiuec les semailles étant faites dans Ul

GrandeEretagune et sur le continent, le peuple est CIn
recherche cie victuailles.-:C'est sur ces raisonnements
quceles marchands de gaîins Iotit do grands achats. Es..
péronque icleur sp-écution tic sei-a pas infructuuse, et
queils pourront suffire à la louable avidité d nos banc

cuiltivateuris. 'Ces derniers apprendront sans doInte aivcâ
plaisir qe le blé, lorge et les poi se .ma;iiennci- à
des prix fort m édiocres dans les districts d(; Mrontréal
et des Trois-Rivières. Comzmuuigué au J. de Quêbec.

, Ar:roetl.-.i U mois de Mai prochai., ioit se tentr
a 23altii umre uni cin'iee proviial. S. G. l'archer: aur
de Dahintore vient d'ordunner des prières pour d méinan;

deor à Dieu de bénir cette réunion cde l'éîiscopat. Poliri
honorer la -loricuse mère de ED:en, et enf in iinilorer hi.
divine miséricorde'ei faveur de S. S. Pie IX.

Aoraus Es sr .Le t ryiwn's Joue rnai de N. Yt'
nous5 appreuü le la législature de Jaliso-vient de votjr

uie sortinImm dc $4000 pour le Pape.
i.ois nr.NvA ros.-Le TVillmer and 5'it's 'ur.

pean Ti;ncs iarau eriindre que le bill pôur la modifi ation
dlî's lois de navigation ne puisse pas passer, mîalLré la tma-

jorité CIe 56 vix qu'il V a en pour sa seconde le~cre,

L N -E'rlando est très agitée, dans ce mo0mev:=
cia I sujet des meuIire que le itîrlcrient il' proposo(e d
pas.er à son égard. Les deux cham 'rs 'et les minisis
ne 'ressent de retl'e,-oir des 1pütiitiOns iqui sont dos plus ii j i t

rieu'e.s et des pilis mflenaçantes.
INE NGLAIs.--LCs nouînvelles île liodé pértenut q

Lord Gough ifiait son cami. On disait que ther Sinlh
avit rçi uunigrand renT'ort il'A fih:taîu, etie 'aces A l'ihan.
sont nimundés par trii. Europen, ci-dev nnt s chlais ia

4le régimenti nigais, et qui sea reés à Caboul ou ils sù
soînt laits $ iiii s

ir.us 1ONiMes--Aix derhieres datesvin disait à Lmnrié4
qire LOrd Seaton (Sir John Colborne) allait.étre remplacé.,
dans le unvernenitit des liés Ioniennes par Sir Georg3
Na pier.

SLIjERTé RELIG1EUSE £x AkNGL.TERRE.--m rév. J
Shore . rinisi tre ci-devaît anglican, niais maintenant minis-
tre dîhsident, vient d'être arrèté et enîprisonuè en Ang!e:
terre, parre q.u' i a p'rèebé dins une Eizise. dissidente !

UN soDT,-r Vdli m Rankini, sldaît di 53C r-égnenlt
.-ient de se mririer en Angleterre ave" ittue duioiselle Mae
Lâtirin qui a une fortune de .:Cii,000

rEw-v'onsI.-L;a législature de l'étà . de Nexv-Yorl
vient de décider qutre le latin ne Eerait,ilus cm .loé dans
es procédures de cours. Paovre latin, t. us donc bien dif-
Ificile à aplpreindre.


